
Les différentes étapes du montage d'un maison passive Asgård 
(Suivi d'un chantier)  

 
 
 L'ossature est livrée en pièces détachées et est 
montée sur place sur les fondations. Sous la dalle 
béton, 30 cm d'isolant assure l'isolation du sol. 
 
 L'ossature se monte en quelques jours, suivant la 
technique du poteau-poutre. Chaque montant, espacé 
de 120 cm, a une section de 45x 195mm, offrant la 
place pour une première couche de 195 mm d'isolant. 
Il faut environ une semaine à deux charpentiers pour 
arriver au stade de la photo 1 et 2, grâce à une 
technique d'assemblage brevetée. 

 
 
 
 
 Le bois de charpente vient du nord de la 
Scandinavie et est séché au moins 18 mois. Il est 
imprégné sous pression et est garantie 50 ans 
après montage par la société Asgård. 
 
 
 
 

 
La prochaine étape est la pose du pare-pluie. Nous 
utilisons pour cela des plaques de plâtre hydrofuges, 
facile à travailler et peu onéreuses, cette technique 
représente un gain de temps et d'argent. Le contre-
ventement est assuré par deux panneaux rigides 
solidement ancrés dans les fondations et par les 
panneaux intérieurs.  
Nous en sommes à la deuxième semaine de montage. 

 
 A ce stage, les portes et les fenêtres sont 
posées. Pour obtenir le label « maison 
passive », il est nécessaire de mettre des 
menuiseries avec un coefficient Uw < 0,8. 
(seul un triple vitrage à l'argon ou au 
krypton permet d'obtenir ce résultat). 
On notera que les fenêtres sont posées au 
nu extérieur afin d'obtenir une meilleure 
isolation en réduisant les ponts thermiques.  

Photo 1 : Ossature en poteau-poutre 

Photo 2 : Après une semaine de montage. 

photo 4 : les portes et fenêtres sont posées 

Photo 3 : Pose du pare-pluie. 



 
 
Une fois les menuiseries posées, le montage du bardage peut 
commencer. Nous avons choisi un bardage, en pin du nord 
imprégné sous pression, qui sera peint par la suite. 
 
Le débord de toit est calculé pour laisser passer les rayons 
du soleil l'hiver, afin de valoriser au maximum les apports 
thermiques gratuits du soleil. En revanche, les rayons du 
soleil sont masqués l'été afin d'éviter le risque de surchauffe. 
Le confort d'été est en effet un point sur lequel il faut être 
particulièrement vigilant dans la conception d'une maison 
passive. 

 
L'isolation ne peut commencer qu'après la 
pose de la couverture. Nous avons choisi 
des tuiles mécaniques noirs. 
On remarquera les bandes métalliques en 
croix qui assure la rigidité de l'ouvrage.  

 
Ci-dessous, les cloisons rigides sont en cours 
d'élaboration. Ils assureront, la stabilité de toute la 
structure et sont composés d'une ossature prise en 
sandwich entre deux plaques de contreplaqués, le 
tout bien ancré dans les fondations. 
 
 A ce stade, la maison est hors d'eau et hors d'air, 5 
semaines seulement après la pose de la première 
lisse basse sur les fondations. 
 

 
 
 
Les deux premières couches croisées d'isolant ont 
été posées entre les poteaux-poutres, puis un pare 
vapeur vient assurer l'étanchéité de la maison. 
L'étanchéité fera l'objet d'une vérification (mesure) 
par un expert indépendant. Cela est nécessaire pour 
obtenir le label Passif. 
 
 
 

 

Photo 5 : pose du bardage 

Photo 6 : éléments de structure 

Photo 8 : les premières couches croisées d'isolation 

Photo 7 : Clos couvert en 5 semaines 



 
 La troisième et dernière couche de laine de verre 
vient compléter l'isolation du mur pour atteindre 
une résistance thermique de R = 7,7. 
 
 Le pare vapeur est très méticuleusement collé sur 
tout le pourtour des fenêtres avec du ruban adhésif 
spécial, afin de garantir une étanchéité parfaite. 
C'est primordial pour une maison passive car tout 
les flux d'air doivent être maîtrisés.  
 
En aucun cas, les câbles électriques ou la plomberie 
ne doivent percer cette enveloppe. 
 
Ci-contre, on remarquera que le pare vapeur 
enveloppe la totalité de la maison, du sol au 

plafond. 
 
Dans une tel cas de figure, une ventilation forcée 
est obligatoire, non seulement pour renouveler 
l'air vicié que nous expirons, mais également 
pour éviter la formation de moisissure. 
 
Pour une maison passive, il est impératif 
d'utiliser  une ventilation double flux, qui permet 
à l'air entrant de capter les calories contenues 
dans l'air extrait. 
 
Idéalement, on optera pour un système « combi » 
qui combine une ventilation double flux avec une 
double pompe à chaleur. Ainsi, toutes les calories 

expulsées par la ventilation sont captées et sont  soit réinjectées dans le système de ventilation, soit 
utilisées pour chauffer l'eau chaude sanitaire. 
 

 
 Une fois toute les gaines passées, nous pouvons 
attaquer les finitions : plaque de plâtre sur les 
murs et au plafond, planché de bois massif au 
sol  (au dessus de 100 mm d'isolant 
supplémentaire) 
 

Ci-dessus, chambre à l'étage, ci-contre le salon au 
rez de chaussée. 
 

Photo 9 : 300 mm d'isolant et  pare vapeur étanche 

 
Photo 10 : le pare vapeur enveloppe toute la maison 

  
Photo 11 : chambre à l'étage 

Photo 12 : Salon sur jardin 



 
 Vient enfin le moment d'aménager sa maison 
passive. La cuisine dans le pur style 
scandinave... 
 
Ci-dessous, le seul chauffage d'appoint de la 
maison, mais c'est surtout pour l'ambiance plus 
que par nécessité, la maison n'ayant pas besoin 
de chauffage. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 En définitive, une maison passive ne coûte pas 
beaucoup plus chère qu'une maison traditionnelle de 
bonne facture. Il vous en coûtera entre 1700 et 1900 € 
par m², soit moins de 300.000 € pour une maison de 
150 m². 

Photo 13 : la cuisine ouverte de style scandinave 

Photo 14 : le poêle à bois, plutôt pour l'ambiance 

 

Maison passive à ossature bois Asgård 


